
Partagez  
nos points de vue !

5 panoramas  
à découvrir dans  

le Parc naturel régional  
des Préalpes d’Azur





Bienvenue dans le Parc naturel régional des Préalpes d’Azur ! 

Cette collection de livrets va vous immerger dans ce qui 
fait le caractère de notre territoire : paysages, sculptures 
géologiques, richesses naturelles, patrimoine culturel et 
activités agricoles !

Pour chaque thème, nous vous proposons de découvrir cinq 
lieux remarquables du Parc naturel régional. 

Des informations pratiques mais aussi quelques clés sur les 
patrimoines, des anecdotes insolites, nous vous offrons 
l’essentiel sur chaque site présenté par double page !

De merveilles cachées en secrets insolites, entre amis 
ou en famille, cheminez à la découverte de ce territoire 
passionnant… Et suivez le guide !
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5 panoramas  
à découvrir dans  
les Préalpes d’Azur 
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Le Parc en bref :
Le Parc naturel régional des Préalpes d’Azur est 
né en 2012 ; il réunit 48 communes autour d’un 
projet de Charte, document qui guide l’action du 
Parc et de ses partenaires durant 15 ans. Le Parc 
des Préalpes d’Azur vise à faire de la préservation 
et valorisation des patrimoines un facteur de 
développement. C’est une opportunité pour les 
activités touristiques, l’agriculture, les entreprises 
et les habitants !
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Quelques chiffres :
45 000 habitants
Plus de 2 000 espèces végétales,  
soit environ 1/3 de la flore française 
métropolitaine
1 952 cavités, 137 km de galeries  
souterraines

Quelques lignes directrices  :
Favoriser les commerces, l’artisanat, les 
activités de services, l’agriculture, etc., 
dans les villages afin de permettre aux gens 
de travailler et habiter sur le territoire.
Gérer les patrimoines naturels et 
l’environnement de façon exemplaire :  
protéger l’exceptionnelle biodiversité et les 
paysages, les ressources en eau ou encore 
construire la transition énergétique.
Développer un tourisme durable :  
- �créateur de lien social et de retombées 

économiques locales,
- �respectueux de l’environnement et des usages 

du territoire.
Préserver l’agriculture et le pastoralisme, 
pour conserver la biodiversité exceptionnelle 
du territoire, qui est étroitement liée 
aux pratiques agricoles locales.

Des citoyens s'impliquent 
dans la vie du Parc : 
Le conseil de développement du Parc est 
constitué d’un réseau de citoyens volontaires.
Il a pour objectif de mobiliser les habitants et les 
associations du territoire par la participation de 
tous à la mise en œuvre des objectifs du Parc.

Renseignements et adhésions : 
cdd.pnr06@gmail.com – www.cddpnr06.org



Laissez-vous 
transporter…

Qu’ils soient secrets, étonnants, époustouflants, nos paysages ne ressemblent à 
aucun autre. Vous pourrez déambuler dans les entrelacs de plis et de crêtes, vous 
laisser surprendre par les perspectives toujours changeantes. Sur ce balcon, vous 
pourrez aussi perdre votre regard dans des panoramas infinis sur la grande bleue ou 
sur les sommets enneigés des Alpes.
Alors devenez contemplatifs dans les Préalpes d’Azur ! 

Transition entre les Alpes grandioses et la Méditerranée toute proche, riches de leurs 
plateaux et de leurs vallées sauvages, les Préalpes d’Azur n’ont pas d’égal pour la 
richesse des paysages qu’elles vous réservent. 

Prenez de la hauteur, changez de points de vue et venez partagez les nôtres. 
Laissez-vous gagner par la grandeur et la quiétude de la nature et prenez le 
temps d’admirer ses plus beaux tableaux. 

Partagez nos points de vue
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1  Du sommet du Cheiron, tu contempleras l’horizon

2  À la montagne de Thiey, c’est l’Ouest qui va t’enflammer

3  Au Castellaras de Thorenc, tu voyageras dans l’espace et le temps

4  Sur la route des crêtes, tu poursuivras ta quête

5  Se percher à Gilette, là où le temps s’arrête
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Dans cette citadelle des Préalpes d’Azur, dont l’altitude oscille entre 300 et 1 778 mètres, 
vous êtes en vigie à égale distance de deux mondes : à 30 km de Cannes et des Iles 
de Lérins mais aussi à 30 km des sommets du Mercantour culminant à 3000 mètres. 
Regardez, vous pouvez presque les toucher ! 
La Corse, à 200 km, s’offrira peut-être à vous au sommet du Cheiron mais sachez que 
le Mont Blanc, caché par d’autres sommets, est aussi à 200 km d’ici. 
Si votre cœur bat pour Aix-en-Provence et la Sainte-Victoire, vous les apercevrez à 
une centaine de kilomètres vers l’ouest, lorsque le temps est clair. 

Deux ou trois secrets… 

			   …Pour mieux
comprendre et apprécier

« nos points de vue »

Vous êtes « en terre du milieu »  
entre la mer et les Alpes, à mi-chemin 
entre la Corse et le Mont Blanc 
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L’adret, c’est le versant au soleil, celui qui re-
garde au sud et ici l’ensoleillement est excep-
tionnel ! L’adret a été façonné par l’homme pour 
l’agriculture et l’élevage. Vous y lirez les terrasses 
de culture avec leurs murs de pierres et les zones 
de pâturage, les villages et les hameaux. C’est un 
livre ouvert sur l’histoire humaine.

L’ubac c’est le versant qui regarde au nord, à 
l’ombre en été, au froid en hiver. La culture y est 
limitée en altitude et possible pour une courte 
période. On y trouve d’immenses et fraîches forêts 
où il fait parfois bon se perdre, mais aussi des 
pentes où glissent quelques skieurs. 

Adret ou Ubac, besoin de lumière ? 
Connaissez-vous l’Adret et l’Ubac ? Ce sont les deux faces d’une même montagne. 
Il s’agit d’une notion fort utile pour comprendre les paysages. 

•	 Les plateaux karstiques comme à Caussols, 
Calern, ou au col de Vence sont d’immenses 
espaces calcaires où l’eau de pluie, légèrement 
acide, s’infiltre dans le sol et dissout inexora-
blement la roche. Ce grignotage chimique est 
à l’origine de formations aussi intrigantes que 
merveilleuses. Leur surface est ainsi ciselée en 
lapiaz et parsemée de dolines, ces dépressions 
dont le fond argileux est très fertile. 

•	 Les clues et les gorges comme celles de 
Saint-Auban ou du Loup sont d’impression-
nants canyons au fond desquels une rivière 
s’engouffre créant d’immenses falaises. Elles 
constituent un paradis pour les rapaces, les 
chauves-souris, mais aussi les grimpeurs !

•	 Les grandes plaines d’altitude comme à Caille 
et Thorenc sont des poljés, vastes dépressions 
résultant aussi de l’action de l’eau. Elles sont 
ensuite en partie comblées par l’argile imper-
méable : terres fertiles et nourricières, où l’eau 
abonde, elles font le bonheur des agriculteurs 
et des éleveurs. 

À chaque paysage son identité 

Dans le Parc naturel régional des Préalpes  
d’Azur vous trouverez principalement trois  
grands types de paysages bien caractéristiques :  
les plateaux, les clues et les plaines. 

•	 Après la dernière glaciation, il y a presque 
8 000 ans, il faut imaginer une immense futaie 
de chênes et de résineux qui s’étendait sur la 
quasi-totalité des Préalpes d’Azur. 

•	 Puis, il y a environ 6 000 ans, l’homme devient 
agriculteur et éleveur. Il commence à déboiser 
et à cultiver : il fait paître ses troupeaux dans la  
forêt et utilise le feu pour régénérer les herbages. 
Le paysage des Préalpes d’Azur comprend 
toujours de vastes forêts mais les clairières se 
multiplient çà et là sur les plateaux.

•	 À partir du début de notre ère, la forêt recule peu 
à peu sur les adrets occupés par les cultures. 
Les villages et les domaines agricoles se déve-
loppent sur les replats orientés au sud.

•	 Avec le temps, la population augmente, le 
besoin en bois aussi  : pour le chauffage, la 
construction, puis l’industrie. La consommation 
de terres cultivables s’intensifie. Le paysage 
devient lunaire et le sol s’appauvrit. Imaginez, 
à la fin du XIXe siècle, un paysage sans arbres, 
partout ou presque. 

•	 Au début du XXe siècle, le besoin en bois de-
vient moins important. L’exode rural laisse les 
terres cultivées et les anciennes pâtures évo-
luer librement. La forêt recolonise les espaces 
progressivement, naturellement ou avec l’aide 
de l’homme. Une nouvelle ère de l’écriture des 
paysages s’ouvre. 

Histoire d’hommes, de terres et de bois

L’histoire des paysages se lit aussi à travers le rapport qu’ont entretenu, au cours des temps,  
les hommes avec la forêt : 
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Du sommet du Cheiron

tu contempleras l’horizon 

Les plateaux calcaires et les Baous :  
une histoire renversante

Petits « conseils d’ami » 
Attention ! La montée au sommet du 
Cheiron est une expérience fantastique 
pour le panorama mais il s’agit d’une 
vraie randonnée de montagne.
Equipez-vous avec de bonnes 
chaussures de randonnée et couvrez-
vous, le temps peut être très frais au 
sommet et le vent rafraichissant.
N’oubliez pas de vous munir de la carte  
IGN TOP 25 n° 3 642ET (Vallée de  
l’Estéron / Vallée du Loup) ou d’un GPS. 
C’est évidemment par temps clair qu’il 
faut venir admirer le point de vue, le matin 
assez tôt. En été, profitez du reste de la 
journée pour découvrir les activités de 
la station : accrobranche, itinéraires VTT 
balisés, parcours geocaching disponibles 
sur le site de Botanique Système rubrique 
géocaching, restaurants.  

Comment y aller ? 
Parking et départ à l’entrée de  
Gréolières-les-Neiges balise 195 : 
emprunter le GR 4 (série de petites 
montées et descentes) jusqu’à la balise 
194 (1 h 15 environ) puis suivre la 
crête jusqu’au sommet (1 h environ). 
Retour par le même itinéraire. 
3 h 30 de marche aller-retour et 350 m 
de dénivelé.
Pour les plus sportifs, il est aussi  
possible de partir du village de 
Gréolières (5 h de marche aller-retour).

Dau som de Chairon, contemplaràs l’orizont

 
Point culminant du massif des Préalpes d’Azur, 

le mont Cheiron (1 778 m) vous offre un point de vue sans égal sur  
la Méditerranée depuis Nice jusqu’à Saint-Tropez. Il vous permet aussi, 

côté Alpes, d’admirer les hauts sommets du massif  
du Mercantour. 

1

Le calcaire de 
l’ère secondaire (plus vieux)

Les marnes bleues de  

l’ère tertiaire (plus jeune
s)

Au départ, des couches de calcaires et marnes  
se sont déposées dans la mer :  
Les plus jeunes au-dessus. Puis, avec la forma-
tion des Alpes, les couches se sont tellement 
plissées qu’elles ont fini par se renverser et 
se coucher l’une sur l’autre. Les calcaires ont 
même glissé ensuite sur les marnes.  
L’érosion faisant le reste, tout est aujourd’hui 
sens dessus dessous. 
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11 Les gorges du Loup, un joyau fragile
Plein sud, à vos pieds, observez cette magnifique entaille que le Loup a 
façonnée au cours du dernier million d’années. Le circuit du Loup entre 
les villages de Gréolières et Cipières est une randonnée sans difficulté 
qui vous fera découvrir un autre aspect des Gorges, loin du tumulte de 
sa partie aval. En effet, les gorges du Loup, site classé Natura 2000, 
constituent avec leurs eaux rafraîchissantes un espace fragile menacé 
par la fréquentation estivale.

33 La Grande Bleue et ses plages
Quelle est, à votre avis, la distance qui vous sépare des plages de la Côte 
d’Azur ? Depuis le Cheiron, la Méditerranée est à seulement 23 kilomètres ! 
Et dire qu’ici, l’hiver, on skie ! Votre regard embrasse le littoral azuréen.  
Depuis l’est de ce vaste panorama, vous distinguerez le Cap Ferrat, la Baie 
des Anges, Nice la Belle et sa Promenade des Anglais. Antibes et son  
célèbre Cap se tiennent droit devant. Cannes et ses îles sont illuminées 
avant que le regard se pose à l’ouest, vers les massifs rouges de l’Estérel 
et des Maures, et, plus au loin, le Golfe de Saint-Tropez.

22 Gréolières, par-delà les millénaires 
Au pied du Cheiron, le village de Gréolières est illuminé par le chaud 
soleil provençal. Sur ce site où la présence humaine est plurimillénaire, des 
abris sous roche se cachent. Au village, une ancienne borne romaine est 
dissimulée. Partez à leur découverte. Bien visibles au-dessus du village, 
se trouvent les vestiges de l’ancien bourg qui a essuyé de nombreuses 
attaques au XIVe, XVIe et XVIIIe siècles. 

La Méditerranée et les hauts plateaux

InsoliteInsolite
La Corse : mirage ou réalité ?
Avec un peu de chance, par temps très clair,  
vous apercevrez la Corse et ses sommets comme  
si vous y étiez. L’île est située à près de 200 km  
et on entend souvent dire que l’image que l’on voit 
est un mirage ! En fait, voir les sommets de Corse 
est possible mais un phénomène de réfraction  
nous aide à les voir un peu mieux : un effet  
de loupe en quelque sorte. Dans tous les cas,  
voir l’île de Beauté si proche est toujours  
une vision inoubliable.
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33

L’Estérel

Le calcaire de 
l’ère secondaire (plus vieux)

Plateaux de Calern  
et Caussols
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À la montagne de Thiey

c’est l’Ouest qui va t’enflammer 

Le paysage à l’âge du bronze

Petits « conseils d’ami » 
Les journées de mistral sont idéales 
pour monter au sommet. A la fin mai, 
vous aurez peut-être la chance de 
découvrir des bosquets de pivoines 
sauvages.  
Comme pour le Cheiron, il s’agit  
d’une vraie randonnée qui demande  
un équipement de randonneur avec  
de bonnes chaussures. Couvrez-vous  
car le temps peut être frais au sommet  
et le vent plutôt rafraîchissant. 
N’oubliez pas de vous munir de la carte 
IGN TOP 25 n° 3 543ET (Haute-Siagne)  
ou d’un GPS.

Comment y aller ? 
Depuis Saint-Vallier-de-Thiey,  
prendre la RD5 en direction de  
Thorenc / Gréolières. 6,5 km après  
le Col du Ferrier, prendre à gauche  
la RD205 en direction de Canaux.  
Poursuivre jusqu’à la balise 179  
où l’on se gare.
De la balise 179, suivre le sentier en 
direction du sud-ouest. Celui-ci passe 
sous une ligne haute tension avant 
de basculer sud-est dans une franche 
ascension vers la crête de la montagne 
de Thiey. Suivre alors celle-ci jusqu’au 
sommet. Retour par le même itinéraire. 
3 h 30 de marche aller-retour et 400 m 
de dénivelé.

Essayez d’imaginer le paysage il y a 3 000 ans. Pas 
de village de Saint-Vallier-de-Thiey bien sûr, et sur 
le plateau qui le borde au sud, une grande plaine 
sur laquelle s’étaient installés nos ancêtres dans 
des habitats de pierres sèches. L’activité humaine, 
fortement tournée vers l’agriculture et l’élevage, 
empêchait la forêt de se former. Celle-ci se trouvait 
alors sur le village actuel.

Si vous aimez les tableaux de Cézanne, 
vous ne serez pas déçu par votre ascension de la montagne de Thiey.  

Ici, le bleu étincelant du ciel épouse les reflets bleus et blancs de la  
Méditerranée et les roches rouges des massifs de l’Estérel et des Maures. 

À l’ouest, au loin, par-delà les vignobles paisibles,  
la Sainte-Victoire et la Sainte-Baume se font face fièrement.

Au nord-est, c’est la chaîne frontalière du Mercantour. Là, culminent  
les derniers «3 000» des Alpes en dessinant une ligne suspendue  

entre terre et ciel.

2

A la montanha de Tièlh, es lo ponent que ti  
va enflamar
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11 Les gorges de la Siagne 
Creusées par une eau limpide provenant des hauts plateaux des Préalpes 
d’Azur, les gorges de la Siagne présentent par endroits une incroyable 
profondeur de plus de 400 m. Vous pouvez aller y découvrir d’étonnants 
reliefs tels que des grottes, des arches naturelles ou d’impressionnantes 
cascades de tuf. 
Durant leur parcours de 42 km depuis 700 m d’altitude jusqu’à la mer, 
les eaux de la Siagne sont en partie détournées pour alimenter le lac de 
Saint-Cassien que vous apercevez au deuxième plan. 

22 Le plateau de Saint-Vallier-de-Thiey  
et le Bois d’Amon
Au sud du village de Saint-Vallier-de-Thiey, on distingue parfaitement 
un grand plateau couvert d’une magnifique chênaie méditerranéenne. 
Jusqu’au milieu du XIXe siècle, ce lieu fut un espace agricole où l’on 
trouvait en abondance blé, légumes secs et zones de pâturage.
L’activité humaine sur ce plateau remonte d’ailleurs au moins à la fin 
de l’âge du bronze (il y a 3 000 ans environ). Si vous êtes passionné 
d’histoire ancienne, vous pouvez d’ailleurs repérer les traces de ces 
premiers habitants : tumuli, oppida mais aussi légendes liées aux pierres 
druidiques et aux lieux de sacrifices.

33 Les vallonnements du département du Var
Regardez vers l’ouest. Le département du Var offre un saisissant paysage 
constitué de vallonnements successifs jusqu’à perte de vue. Il est composé 
de moutonnements verts contrastant avec la pierre rouge des massifs 
des Maures et de l’Estérel. Cette alternance de vides et de pleins, de 
plaines et de champs, cette mixité des cultures et des boisements, est 
largement dominée, au loin, par la Sainte-Victoire et la Sainte-Baume, 
bien visibles par jour de mistral.

Le Var à perte de vue

InsoliteInsolite
La Route du vol de l’Aigle 
Au pied de la montagne, sur son flanc sud, la route que vous voyez est  
la très célèbre « Route Napoléon ». Il s’agit du trajet emprunté (à quelques 
variations modernes près) par l’Empereur lors de son retour de l’Île d’Elbe  
en mars 1815. 
Dénommée le vol de l’Aigle, cette aventure ne se fit pas sans péripéties.  
Lors du passage de Napoléon au-dessus des gorges de la Siagne, un mulet 
tomba dans le ravin, emportant avec lui un coffre rempli de pièces d’or  
espagnoles. La légende raconte qu’elles firent la richesse d’un paysan de  
la vallée et qu’il en resterait peut-être encore quelques-unes.
Aujourd’hui, la route Napoléon est un grand axe de circulation, prisé 
notamment par les vacanciers qui apprécient la beauté des paysages. 
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33

22

Le Coudon
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Au Castellaras de Thorenc

tu voyageras dans l’espace et  
le temps

3 fois plus de pluie ici 
qu’à Nice Petit « conseil d’ami »

Pourquoi ne pas associer à cette escapade, 
un bon pique-nique et une petite sieste au 
bord du lac de Thorenc ? 

Comment y aller ? 
Depuis Saint-Vallier-de-Thiey,  
prendre la RD5 en direction de  
Thorenc / Gréolières. Arrivé à  
l’intersection de Pont-du-Loup, 
poursuivre sur la RD5 en direction 
de Thorenc sur 3 km jusqu’à la balise 
147. Se garer. 
Depuis la balise 147, suivre le sentier 
en direction du Castellaras de Thorenc 
(Dénivelé : + 200 m). C’est parti pour 
30 minutes de marche tranquille ! 

Au-dessus des villages de 
Gréolières et de Coursegoules, s’élève la monta-
gne du Cheiron à plus de 1 700 m d’altitude. Elle 
s’étend sur 17 km de long. Lors des perturbations 
météorologiques venant du sud et du sud-ouest, 

les masses d’air chaud remontent le long de cette 
muraille et des pluies parfois diluviennes viennent 
alors s’abattre sur son versant. Il n’est en effet pas 
rare d’y observer des valeurs de l’ordre de 100 mm 
en moins de 24 h, avec un record à 400 mm. Sur 
une année, il pleut trois fois plus sur le Cheiron 
qu’à Nice ! 

Sur cette crête à 1 400 m où une 
histoire millénaire vous accompagne à chaque pas, admirez l’un des plus 

beaux panoramas sur le cœur des Préalpes d’Azur.
Au sud, c’est la vallée du fleuve Loup qui s’ouvre à vous en entaillant 
profondément les montagnes de l’Audibergue et le plateau karstique 
de Caussols. Au nord, la plaine de Thorenc vit entre tourisme doux et 

maintien d’une activité agricole très présente dans le paysage. Au nord-
est, une partie de la chaine du Mercantour souligne l’horizon de ses 

hauts sommets escarpés. 

3

Au Castelaràs, en Torenc, viatjaràs dins l’espaci e 
lo temps
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11 Sur les traces  
des Gaulois du Midi 
Vous êtes au sommet du Castellaras de Thorenc. 
Il fut une citadelle gauloise avant de devenir 
place romaine sur la voie reliant Cimiez (aujour-
d’hui dans Nice) à Castellane. Promenez-vous 
dans la partie nord du promontoire, là où les 
traces romaines sont encore visibles en contre-
bas et rêvez un peu. Au Moyen âge fut édifié 
ici le village fortifié de Thorenc, dont les ruines 
imprègnent encore les lieux avec le château (au 
nord), la chapelle romane (au sommet) et une 
écurie – bergerie. Le village fut détruit et aban-
donné à la fin du XIVe siècle.

33 Calern, la tête dans les étoiles
Au sud-est, vous faisant face, le paysage est 
étrangement caractérisé par un immense replat 
dénudé  : le plateau de Calern. On y trouve de 
nombreuses curiosités géologiques. Dans ce 
décor aride et sauvage s’est installé l’Observa-
toire de la Côte d’Azur, profitant de la pureté du 
ciel liée à l’altitude. 22 Les premiers pas du Loup 

Contemplez le paysage qui s’ouvre au sud : le 
loup y prend sa source, sur la montagne de 
l’Audibergue. D’abord petit cours d’eau placide, 
il devient ensuite un torrent impétueux au milieu 
de gorges vertigineuses dont vous devinerez 
l’entrée vers le sud-est. 
Les grandes gorges du Loup, au-dessous de 
Gréolières, sont un lieu exceptionnel pour décou-
vrir des falaises surprenantes. 

44 La montagne de l’Audibergue, façon gruyère 
Vous allez facilement localiser cette longue crête au relief arrondi dont 
le sommet culmine à 1 642 m. Connu pour un climat hivernal rigoureux, 
la montagne de l’Audibergue a aussi la réputation d’être une montagne 
percée de gouffres et d’avens (une vingtaine de taille importante). 
Outre la spéléologie, le secteur propose également de nombreuses 
activités en été : VTT, VTT de descente, randonnée, via souterrata, cas-
cade de tyroliennes.... 
En hiver, outre le ski, de longues balades en raquettes peuvent vous 
transporter un instant dans le Grand Nord canadien !

L’Audibergue et les premiers pas du Loup

InsoliteInsolite
Des stations à 20 km de la mer 
Prêts à trouver dans le paysage les pistes et  
les lignes de remontées de deux stations ? 
Situées sur les versants nord des deux points 
culminants du secteur, l’Audibergue – La Moulière  
et Gréolières-les-Neiges ont été créées dans les  
années 60. Ces stations modestes (7 et 9 remontées) 
sont situées entre 1200 et 1800m d’altitude. Elles 
proposent de nombreuses animations hiver comme 
été et font le bonheur de familles préférant la 
quiétude des Préalpes d’Azur à l’agitation des 
grandes stations du Mercantour. 
Saviez-vous où se trouve la première station de ski 
des Alpes-Maritimes ? Thorenc (1 100 m), véritable 
station de vacances prisée pour son climat,  
accueillait dans les années 1910 les premiers 
skieurs des Alpes-Maritimes. Un climat plus froid 
régnait alors et rendait l’enneigement bien  
plus important. 

44

22

La montagne de Thiey
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Sur la route des crêtes

tu poursuivras ta quête 

Petit « conseil d’ami » 
Cette balade dans le cœur du Parc sera 
une excellente occasion pour déguster 
des produits locaux dans les auberges  
du parcours : légumes, miels, charcuteries  
ou fromages. Vos papilles vont s’éveiller.

Comment y aller ? 
Parcourir la route des crêtes  
surplombant l’Estéron, de la Penne  
à Revest-les-Roches.  
Au départ de La Penne, prendre  
la direction du Col Saint-Raphaël  
puis une fois celui-ci atteint, bifurquer  
à droite pour un voyage inattendu. 
En chemin, s’arrêter à Ascros pour 
rejoindre, en 15 mintes, un décor 
unique entre ciel et terre. Du parking, 
passer devant la placette, la fontaine 
et le petit bar et prendre la montée de 
la Bourgade. La route est goudronnée 
sur 400 m puis devient une piste par 
laquelle on rejoint rapidement un replat 
et là, le Mercantour s’offre à vous ! 
En redescendant vous aurez tout  
le loisir de découvrir la vue vers le sud, 
celle du Parc naturel régional, tout aussi 
ensorcelante. 

Sus la rota dei crestencs, perseguiràs la tieu bosca

Prêt pour un parcours de crêtes  
unique par ses paysages colorés et ses petits villages secrets ?  

Au sud, les vallées sauvages des Préalpes d’Azur, le vert intense de  
la végétation, le ciel bleu où se dessinent de petits villages accrochés  

sur leurs éperons rocheux. Au nord, les roches rouges du Cians,  
les sommets altiers des Alpes, les vallées profondes  

du Mercantour. 

4

À nos pieds, sur l’adret de la montagne, 
une méthode de culture très provençale domine. 
Il s’agit de la restanque, 
un muret de retenue en pierre  
sèche établi sur un terrain  
en pente et permettant  
de créer des espaces plats  
de culture. 

La restanque 
pour cultiver les pentes en Provence
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11 L’archipel des hauts villages de l’Estéron 
Depuis le col Saint-Raphaël, la route des crêtes vous permet la découverte de nombreux 
villages. Véritables sentinelles sur la vallée de l’Estéron, Ascros, Toudon, Tourettes-du-
Château, Revest-les-Roches ou Gilette furent implantées en ces sites, au Moyen âge, pour 
des raisons de sécurité. N’hésitez pas à vous y arrêter au cours de votre périple. Ces 
lieux vous réservent des panoramas somptueux, des petits trésors patrimoniaux et des 
ambiances provençales savoureuses. 

22 Au sud, c’était le Cheiron 
Point culminant du Parc naturel régional, le Cheiron 
(1 778  m) est observable de toutes parts. C’est son 
versant nord qui se présente ici devant vous avec les 
pistes de ski et les remontées mécaniques bien visibles 
de la station de Gréolières-les-Neiges. Sa situation, à 23 
kilomètres de la mer à vol d’oiseau, lui confère un micro-
climat aux influences méditerranéennes et alpines. 

33 Le Mont Vial, le gardien aux grandes antennes 
Avec ses 1 550 m d’altitude, sa position centrale et sa forme caractéristique, 
le Mont Vial domine toute la Côte d’Azur de Nice à l’Estérel. Premier relief 
imposant avant les hauts sommets du Mercantour, il fait véritablement 
office de gardien des grandes Alpes. 
Cette montagne a son sommet hérissé d’antennes en tous genres (relais 
de télécommunication, station météo, relais radio…). Le Mont Vial a 
ainsi un rôle capital dans la vie quotidienne des azuréens.

La route des crêtes

Que fait le Parc ? Que fait le Parc ? 
Restanques et pierres sèches

Les restanques, représentatives 
de l’identité locale, marquent nos 
paysages. Elles sont aussi le fruit 
d’un travail considérable mené  
de générations en générations.
De nos jours, ces terrasses  
sont bien souvent abandonnées  
et envahies par la végétation.  
De nombreux passionnés se  
réapproprient les connaissances 

et les techniques de la pierre sèche. Le Parc, en association avec  
les Communautés d’Agglomération Sophia-Antipolis et Pays de Grasse  
à publié un « guide de bonnes pratiques pour la préservation des paysages  
de restanques ». Des chantiers sont organisés par ces trois collectivités pour 
apprendre les techniques des murs en pierre sèche.
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Que diriez-vous d’aller vous 
percher au cœur du pittoresque et vertigineux village de Gilette ? Vous 

y serez les témoins du passage entre deux mondes :  
d’un côté, la quiétude de la vallée de l’Estéron ou de l’imposant  

Mont Vial et, à vos pieds, 450 m plus bas, l’agitation 
de la vallée du Var et de la Côte d’Azur. C’est à Gilette plus que nulle 
part ailleurs que l’on peut comprendre combien les Alpes-Maritimes 

sont une véritable terre de contrastes.

Se percher à Gilette

là où le temps s’arrête 

La formation de la vallée du Var :  
vous reprendrez bien un peu 
de poudingue ? 

Petits « conseils d’ami »
Depuis la place du village, arpentez les 
ruelles qui mènent jusqu’à la placette 
du château. De là, vous découvrirez 
des belvédères avec leurs panoramas 
à couper le souffle sur le village, les 
montagnes, les coteaux plantés d’oliviers 
et même la Méditerranée. A partir d’ici, 
un circuit pédestre d’environ 1h30 s’offre 
à vous (informations sur le site web de la 
commune). Les vues surplombantes sur 
la rivière et les informations du sentier 
botanique complètent agréablement ce 
parcours.

Comment y aller ? 
Depuis Nice, emprunter la RM6202 
puis la RM6202 bis jusqu’au  
rond-point du pont Charles-Albert. 
Prendre ensuite la RM17 jusqu’au 
village de Gilette. Parking possible  
à la sortie du village sur la droite.

Il y a 5 millions d’années (c’est-à-dire quelques 
heures à l’échelle géologique), la mer Méditerranée 
remontait plus loin et plus haut en altitude ; elle 
formait alors un grand estuaire : le Delta du Var. 
À cette période, l’érosion de la chaîne alpine était 
intense et emportait les blocs et galets issus des 
hauts sommets pour les déposer dans ce bras  
de mer. 

Depuis, la mer a reculé et l’érosion a creusé la vallée 
dans sa configuration actuelle. De cette période 
subsistent cependant des formations géologiques, 
imposantes et fragiles : les poudingues. En effet, 
les Alpes ont continué de se soulever et le fleuve 
Var s’est enfoncé dans l’ancienne plateforme 
sous-marine. Ainsi sont apparues en relief les 
collines du « delta soulevé du Var », constituées 
de ces couches de poudingues. Ces conglomérats 
de sable et de galets sont particulièrement bien  
visibles si vous prenez l’autoroute vers l’Italie. 

S’ajocar a Gileta, aquí dont s’arrèsta lo temps

5
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11 La basse vallée de l’Estéron : rien à déclarer ? 
Le village de Gilette domine la basse vallée de l’Estéron et sa confluence avec 
le Var qui ont marqué jusqu’en 1860 la frontière entre la France et le Comté 
de Nice. Depuis la création de la forteresse il y a 800 ans par Alphonse 1er 
de Provence, le village a souvent été propulsé au cœur de l’histoire, de par 
sa position stratégique en nid d’aigle. Au terme d’une longue période de 
guerres entre la Provence et le duc de Savoie, Gilette a basculé du côté du 
Comté de Nice en 1388. Puis, 300 ans plus tard, cette place forte est tom-
bée entre les mains de Louis XIV. Pendant la révolution Française Gilette a 
été le siège d’une bataille décisive permettant de sauver la toute jeune 1ère 
République. Cette bataille fut remportée grâce à un stratagème incroyable, 
dans lequel les héroïnes furent les chèvres du village ! Cet épisode est narré 
dans la rue principale, au point de vue face au château.

22 La plaine du Var et le lac du Broc 
Le Var est le fleuve majeur du département des Alpes-Maritimes. Prenant 
sa source au pied du col de la Cayolle, il parcourt 120 km pour venir se 
jeter, quasiment sous vos yeux, dans la Méditerranée. 
La plaine du Var est aujourd’hui le théâtre d’une activité humaine intense 
et de nombreux projets d’aménagement. On y trouve en effet des zones 
commerciales, industrielles et même agricoles, mais aussi des stades, 
voies rapides et autoroutes…  
Au cœur de cette exubérance, vous apercevrez certainement le lac du 
Broc. Cette ancienne zone d’extraction de granulats est aujourd’hui un 
Parc départemental, une oasis de quiétude pour promeneurs et pêcheurs.

33 Le village perché de Bouyon
Disposé en longueur à mi-pente d’un flanc de montagne, Bouyon 
est un des nombreux villages perchés de la plaine du Var (comme 
Le Broc, visible un peu plus en aval). Ces villages furent bâtis à 
partir du Moyen âge selon deux principes : la sécurité et l’accès à 
des sources d’eau. Jusqu’au milieu du XIXe siècle, l’agriculture et 
les chemins se concentraient d’ailleurs autour de ces bourgs et sur 
les pentes et non dans la plaine jugée inondable et malsaine. Petits 
bijoux d’urbanisme méditerranéen, citadelles aux vues imprenables, 
les villages perchés sont à découvrir sans modération2. 

La plaine du Var et les Baous

2 Et à retrouver dans le guide « 5 histoires de villages millénaires »

Les Baous, versant nord

Le Broc

33

22

Que fait le Parc ? Que fait le Parc ? 
Une forteresse très protégée !
Sur son promontoire escarpé, le village de Gilette 
est dominé par la forteresse de l’Aiguille, monument 
historique remarquable du XIIe siècle. Après avoir 
fermé en 2016 pour des raisons de sécurité. La 
commune s’est lancée dans un vaste programme 
visant à restaurer et valoriser ce patrimoine cher au 
cœur des Gilettois. Le Parc naturel régional a aidé 
cette ambition par le programme « Espace Valléen » 
(un plan d’action au service du tourisme durable et 
de la mise en valeur de la culture locale). Ainsi, le 
Parc a apporté un appui en ingénierie financière pour 
que ce projet de réouverture du château puisse se 
concrétiser début 2024 !
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Pour aller plus loin…
Retrouvez toute la collection des livrets de découverte du Parc :

Plusieurs jours devant vous ? Découvrez les 
Préalpes d’Azur à pied avec La Maralpine ! Sur 
chemins des Parcs, de nombreuses randonnées 
pédestres, equestres et cyclistes sont également 
possibles à la journée. Vous y trouverez toutes les 
informations pratiques dont vous avez besoin avant 

de partir arpenter les chemins des Préalpes 
d’Azur, mais aussi les informations sur 
les patrimoines qui jalonneront votre 
chemin, sans oublier des suggestions de 
restaurateurs et hébergeurs !

Préparez vos randonnées sur

www.cheminsdesparcs.fr

Une découverte accompagnée 
pour des sensations garanties !
Laissez-vous conter des villages perchés 
avec panoramas à perte de vue, dégustez 
un produit du terroir aux côtés de celui 
qui l’a élaboré avec soin, descendez en 
toute sécurité des canyons étroits, deve-
nez incollable sur les secrets des vallées  
agricoles et forestières... 
Ils sont une quinzaine engagés dans 
la  marque valeurs Parc : agriculteurs, 
guides, accompagnateurs en montagne... 

Ils connaissent les Préalpes d’Azur 
comme personne et portent les 
valeurs d’un Parc naturel régional !
Retrouvez-leurs coordonnées sur : 
www.parcs-naturels-regionaux.fr/
consommer-parc



Plus d’information
Parc naturel régional  
des Préalpes d’Azur :

1 av. François Goby 
 06460 Saint-Vallier-de-Thiey 

04.92.42.08.63
www.parc-prealpesdazur.fr

Numéro d’urgence européen : 112
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Petits conseils 
pour « partager nos points de vue »
Certains des lieux mis en avant au travers de ce livret sont accessibles via 
une véritable randonnée de montagne présentant des risques inhérents à 
la pratique de cette activité (effort, météo, vide…) : 

•	 Je m’informe sur la météo locale et j’adapte mon équipement : vêtements 
chauds, eau en quantité suffisante, protections solaires, chaussures et 
bâtons de marche.

•	 Je reste à l’écoute des sons de la montagne et suis prêt à faire demi-
tour si nécessaire. Ils m’indiquent la présence d’un troupeau ou l’arrivée 
d’un orage. C’est aussi la meilleure façon d’observer, à distance, la faune 
sauvage.

•	 Je prépare ma sortie à l’aide d’un topo-guide, d’une carte IGN suffi-
samment précise (25 000ème est idéal) et/ou d’un GPS que j’emmène 
avec moi.

•	 Je ne pars pas seul, ou je donne mon itinéraire et l’heure approximative 
de mon retour à un proche.

•	 Si j’emmène des enfants, je choisis un itinéraire adapté et l’équipement 
nécessaire (porte-bébé renforcé)

•	 Je reste sur les sentiers balisés (balisage jaune ou rouge et blanc s’il 
s’agit d’un GR) pour préserver la tranquillité des espèces sauvages, 
limiter l’érosion du sol et éviter les espaces privés. 

•	 Je ramène tous mes déchets, même organiques (peaux de bananes et 
papier toilette par exemple). Au-delà de la pollution visuelle générée, il 
arrive que certains animaux (comme les brebis) mangent nos déchets, 
mêmes les moins ragoûtants !

•	 Je respecte les zones de pâturage en refermant les clôtures après 
mon passage. J’adopte les bons gestes face aux patous, les chiens de 
protection des troupeaux. Quand ils gardent les brebis, ils travaillent 
pour assurer leur protection et tenteront d’intimider tout intru, même 
humain. Il faut alors s’arrêter et rester calme jusqu’à ce que les chiens 
nous aient identifié puis contourner le troupeau pour les déranger le 
moins possible.

•	 Je vérifie les périodes de chasse et je respecte la signalétique 
temporaire mise en place par les chasseurs, le cas échéant.
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Les Parcs naturels des Alpes méridionales s’engagent pour l’écotourisme.

Fonds européen
de développement régional
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